
CHAMBRE DES COMMUNES

NOUVEAU DÉPUTÉ

M. l'Orateur: J'ai l'honneur d'informer les
députés que le greffier de la Chambre a reçu
du directeur général des élections un certi-
ficat de l'élection de M. Carl O. Nickle, dans
le district électoral de Calgary-Ouest.

LA QUESTION OUVRIÈRE

CHÔMAGE DANS L'INDUSTRIE DES TEXTILES

A l'appel de l'ordre du jour.

M. W. G. Blair (Lanark): J'ai une question
à poser au ministre du Travail. Le Gouver-
nement sait-il qu'une grave crise de chômage
sévit dans l'industrie des textiles? Dans le
cas de l'affirmative, quelles mesures prend-il
pour y remédier?

L'hon. Milton F. Gregg (ministre du Tra-
vail): Je répondrai à la première partie de
la question en disant que le Gouvernement
est au courant de la situation du chômage
dont on vient de parler. J'ai reçu une délé-
gation à ce sujet juste avant Noël. Quant
au second point de la question, le Gouver-
nement étudiera la situation et annoncera, en
temps utile, toute décision qui aura été prise.

SERVICE DE TRAVERSIER

ACCIDENT SURVENU À TADOUSSAC

À BORD DU TRAVERSIER

A l'appel de l'ordre du jour.

(Texte)
M. Auguste Maltais (Charlevoix): Monsieur

l'Orateur, je désire poser une question à l'ho-
norable ministre des Transports (M. Che-
vrier) au sujet du malheureux accident
survenu à Tadoussac le 23 décembre
dernier. L'honorable ministre a-t-il été prié
d'améliorer le service du traversier à la suite
de cet accident, et son ministère a-t-il l'in-
tention de tenir une enquête sur les circons-
tances de cet accident?

L'hon. Lionel Chevrier (ministre des Trans-
ports): L'honorable député a été assez aimable
de m'envoyer une copie de sa question mais,
malheureusement, je ne l'ai reçue que quel-
ques minutes avant mon entrée à la Chambre.
Cependant, après l'avoir lue, je suis porté
à croire que le gouvernement fédéral n'a
aucune responsabilité, soit directe ou indi-
recte, dans l'exploitation de cette traverse
qui relie Baie Sainte-Catherine à Tadoussac.
Autant que le département des Transports
est concerné, et je dis ceci de mémoire seule-
ment, il n'accorde aucun octroi, soit par
l'entremise de la Commission maritime ou
toute autre division, pour l'entretien de ce
quai. Par conséquent, nous ne serions pas
disposés à faire une enquête. Cette réponse,

ILe très hon. M. St-Laurent.]

je la donne sans avoir pris les renseignements
nécessaires. Je suis plutôt porté à croire que
cette traverse ne relève pas de notre autorité.

(Traduction)

CORÉE

DEMANDE DE RENSEIGNEMENTS SUR LES

NÉGOCIATIONS D'ARMISTICE

A l'appel de l'ordre du jour.

M. George A. Drew (chef de l'opposition):
Monsieur l'Orateur, en l'absence du secré-
taire d'État aux Affaires extérieures, j'aurais
une question à poser au premier ministre (M.
St-Laurent). Peut-il nous dire quelle est
actuellement la situation à l'égard des né-
gociations d'armistice en Corée qui se sont
terminées, ce matin, à dix heures, heure de
l'Est, à moins que de nouvelles dispositions
n'aient été prises.

Le très hon. L.-S. St-Laurent (premier mi-
nistre): J'irai aux renseignements auprès du
ministère des Affaires extérieures. Pour ma
part, je n'ai reçu aucun renseignement sur
ce qui s'est passé lorsque l'heure fixée pour
l'expiration du délai a sonné.

LA CHINE

MISSIONNAIRES CANADIENS-LIGNE DE CONDUITE

AU SUJET DU RAPATRIEMENT

A l'appel de l'ordre du jour.

M. W. J. Browne (Saint-Jean-Ouest): Mon-
sieur l'Orateur, en l'absence du secrétaire
d'État aux Affaires extérieures, j'aimerais
poser une question au premier ministre. Le
Gouvernement a-t-il une idée du nombre
de missionnaires canadiens qu'il reste encore
en Chine et a-t-il adopté une ligne de con-
duite spéciale au sujet de leur rapatriement?
Le numéro du 29 décembre du Ensign ren-
ferme un article au sujet de Mgr Kenneth
Turner, de trois prêtres, dont l'un est origi-
naire de Terre-Neuve, et de trois religieuses
qui, rapporte-t-on, sont actuellement détenus
en captivité rigoureuse.

Le très hon. L.-S. St-Laurent (premier mi-
nistre): Je me procurerai les derniers rensei-
gnements qui nous sont parvenus officielle-
ment à ce sujet. Je ne puis qu'ajouter que
nous partageons tous l'inquiétude et l'anxiété
de l'honorable député au sujet du sort de
ceux qui se sont rendus en extrême Orient
pour consacrer leur vie au service de leurs
semblables et qui semblent exposés à de
si graves difficultés en ce moment.

2516


